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Madagascar est un pays particulièrement sensible aux enjeux 
environnementaux contemporains. L’île dispose d’un patrimoine naturel exceptionnel 
de par ses forêts primaires et la diversité de ses milieux. 
Sa biodiversité est cependant menacée par la pression croissante sur les ressources 
naturelles comme par les effets du changement climatique. Les pouvoirs publics 
malgaches s’engagent ainsi dans une sensibilisation de la population aux questions 
environnementales. 
 
 

Cette sensibilisation se fait dès le plus jeune âge, dans le cadre scolaire pour 
que les enfants soient conscients des enjeux environnementaux. Il s’agit de trouver 
un consensus pour concilier l’activité humaine avec la préservation de 
l’environnement. Le développement durable s’accompagne de la volonté de mettre 
en place une éducation à la citoyenneté environnementale en amenant les individus 
et les collectivités à saisir la complexité de l'environnement. Cette complexité est liée 
aux interactions entre les éléments biologiques, physiques, sociaux, économiques et 
culturels. 
Les enjeux de l’éducation à l’environnement sont particulièrement forts en milieu 
rural. Les paysans pratiquent une agriculture sur brûlis très agressive pour le milieu 
naturel et en particulier pour les forêts primaires. Nous nous interrogeons donc sur le 
développement d’une culture verte chez les Malgaches. 
 
 

L’ile de Madagascar s’est dotée d’un programme de sensibilisation 
l’environnement tout au long de la scolarisation des enfants et adolescents. Il s’agit 
de préserver la richesse de notre faune et de notre flore. Les ressources naturelles 
sont aujourd’hui exploitées par la population malgache, elles présentent également 
un intérêt pour le monde entier. Les espèces endémiques offrent des potentialités 
pharmaceutiques et sont aujourd’hui au cœur de la recherche. Ces ressources 
doivent pouvoir intégrer Madagascar aux échanges internationaux et permettre le 
développement de l’île. 

 
Le programme de sensibilisation est financé par les ONG et l’Etat malgache et 

sa mise en œuvre est confiée aux enseignants. Les programmes scolaires ont 
intégré les principes du développement durable pour participer à une éducation 
verte. Sur des plages horaires aménagés, les élèves sont amenés à découvrir les 
fonds marins à préserver, à planter des arbres, ou encore à assister à des 
conférences. 
Cette sensibilisation se poursuit aussi hors du cadre scolaire. Les principales 
municipalités organisent des projections en plein air des productions de Yann Arthus-
Bertrand ou Michael Pitiot. La population Malgache est donc amené à comprendre et 
visualiser les enjeux environnementaux. Nous devons avertir la population des  
risques du réchauffement climatique.  



 
       Il est nécessaire que les générations suivantes soient prêtes à affronter les 
enjeux dont l’ombre pèse déjà sur les débats publics.  
 
     Les Malgaches ont conscience que les territoires insulaires sont les premiers à 
être en danger de par l’érosion des littoraux et les risques climatiques.  
En 2008, une ONG nommée Boara s’est donnée pour rôle la promotion et l’échange 
d’énergies alternatives et renouvelables dans la région de Diana. Ces expériences 
s’associent à un tri sélectif à grande échelle a été aussi instauré il y a peu de temps 
pour convertir les Malgaches réticents à la question environnementale.  
Cette question est si présente que des conseils de quartier dans toutes les 
régions   portant sur le développement durable et l’écologie ont été mise sur en 
places sur le volontariat. Les acteurs locaux sont donc mobilisés pour favoriser cette 
éducation verte et cette volonté d’appréhender les problèmes de demain. 
 De plus, il existe des des débats participatifs et délibératifs qui, toujours sur le 
principe du volontariat, s’installe à Madagascar et dans lesquelles les experts sont 
amenés à débattre sur l’environnement et les mesures à adopter  avec la population 
pour mieux faire comprendre à celle-ci certains enjeux parfois mal connus et adopter 
des solutions viables au plus proche des citoyens. 
 
Ces mesures sont donc mises en œuvre pour développer une éducation à la 
citoyenneté environnemental et pour développer une culture verte à Madagascar. 
 
 
  
 
 


